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LUCYPAGE 

D'un ventre absent d'où l'on éviscère le silence 
Le corps s'évide de ses yeux sanguinaires 
Pourpre d'indignation 
L'auriculaire gratte 
L'iris irisé 
Vulnérable devant tant d'irritants hérités 
Des mutants atrophiés 
Pourquoi marches-tu pieds nus 
Sur le dos des pierres tombales ? 

Je sens l'odeur aigre de la mer au bord de cœur levé 
Quand deux regards livides se touchent 

[et que la marée 
Se tire ailleurs 

Et je regarde le soleil vert de honte 
Qui me dévisage 
Son âme mise à nue me fixe 
Suce ma rétine jusqu'à l'émiettement 
La recrache en poussière fine 
Sur l'abyme immolée 
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